
	  
Montréal, le 19 mai 2016 

OBJET : Participation au Mémoire sur le Terrain des Franciscains 

Madame, Monsieur,  

Le Groupe Harmonie est un organisme communautaire inscrit dans le secteur Peter-McGill de 
l’Arrondissement de Ville-Marie depuis 1983. Au service de personnes de 55+ aux prises avec un 
problème de dépendance aux substances ou au jeu, nous aidons des personnes souffrantes, isolées et 
souvent en situation de vulnérabilité. Nos services, axés sur la proximité et la relation d’aide, sont 
offerts par des intervenantes spécialisées et une équipe de bénévoles qui, une fois jumelés avec un 
ainé en difficulté, développent avec elle, lui, une relation de type amical dans laquelle se déploient les 
liens de confiance, de respect et d’amour.  

Depuis 2013, le Groupe Harmonie mène La Passerelle une ITMAV (initiative de travail de milieu 
auprès d’ainées vulnérables) dans des HLM pour aînés du secteur. Cette année, ce projet sera, en 
plus, déployé vers les lieux publics (centres commerciaux, rues, parcs) et en outreach dans les tours 
d’habitations. Compte tenu de l’absence d’un centre communautaire et de la pauvre réserve de parcs 
et autres lieux publics extérieurs, nous sommes évidemment choqués de voir que l’un des rares 
espaces verts pouvant être réaménagé au profit des citoyens, du grand public et des touristes, sera 
voué, lui aussi, à des intérêts privés pour la construction de condos.  

Membres de notre Table de quartier Interaction Peter-McGill, nous appuyons leurs démarches pour 
faire vivre la voix commune qui dit : NON ! à ce projet qui fait fi des intérêts plus globaux d’une société 
vivante, ouverte et verte, qui miserait plutôt sur les bienfaits d’aménagements verts pour les 4 200 
ainés, les 2 800 familles et les passants.  

C’est avec amère déception que nous avons appris que nous aidés et nos amis du voisinage n’auront 
pas même l’opportunité de se prononcer sur l’avenir de ce terrain. Montréal a acquis les droit 
concernant le terrain et les installations des Hospitalières et, avant que tout le centre-ville ouest soit 
vendu à des intérêts privés (le Children, les habitations des Sœurs Grises, etc.), il devrait faire de 
même avec ce qui devrait demeurer au service des citoyens et de la communauté. Les aînés isolés du 
centre-ville de Montréal ont trop peu accès à des espaces publics, et les parcs, sources de rencontres 
intergénérationnelles, d’activités collectives, de rencontres fortuites peuvent réduire de façon 
significative les conséquences, parfois dramatiques, de leur trop grande solitude.  
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